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Nouvelles
du jour

Los troupes internationales étaient
à peine" entrées dans Pékin que la Rus-
Éie posait déjà la question de l'évacua-
tion de cette capitale. Co fait noua a été
révélé avant-hier par les Etals-Unis. Le
gouvernement de Washington et celui
de la République française acquiescent ,
le promier avec certaines réserves, le
second , purement et simplement, à la
manière de voir de Saint-Pétersbourg.

Ces trois puissances font songer à cet
écolier auquel on demandait ce qu'il fai-
sait en classe. « J'attends, répondit-il , le
moment do m'en aller, JJ Leurs contin-
gents no viennent que d'arriver à Pékin
et ils se disposent à repartir. La Russie
a déjà donné à la légation et aux troupes
qui ont pris part à 2a délivrance de celle-
ci l'ordre de quitter la ville. Il fallait sau-
ver les Européens de Pékin, dit-elle ; ce
but est atteint. Il s'agit maintenant de
traiter avec la Chine. Pour cela, il faut
qu'elle ait un gouvernement. Et pour que
la Chine ait un gouvernement , la Russie
considère comme nécessaire de permet-
tre à la dynastie chinoise de rentrer
dans sa capitale, d'y paraître libre aux
yeux de ses sujets.

Un peu plus, la Russio insinuerait
qu'on doit à l'impératrice douairière et
à son bras droit , lo prince Tuan , quel-
ques excases pour les avoir dérangés
dans leur plan d'assassinat général.
Elle trouverait peut-ôtre naturel que la
Chine vint dire aux Européens : « J'ai
voulu vous massacrer : eh bien ! je vous
pardonne ! » Ceci est un mot do comé-
die, mais il peint à merveille la situa-
tion que la Russie veut faire à la Chine.

Si le projet de la Russie est mis à
exécution , l'effet sera déplorable au
point de vue du prestige européen. Il
constituera pour les Boxeurs un sérieux
encouragement à recommencer le plus
lot possible, ou à continuer, sur d'autres
poinls du vaste Empire. Ces égards pour
le gouvernement Céleste ne seront pas
appréciés par ceux qui cn sont l'objet.
Les Chinois y verront une faiblesse,
une façon de cracher en l'air absolu-
ment occidentale. Joignez à cela l'idée
do prendre Li-Hung-Chang comme in-
termédiaire et factotum diplomatique,
vous avez un saignemeut de nez à blanc.

Non , il n'est pas vrai que le but des
alliés est atteint par la délivrance des
légations, car il reste à appliquer des
châtiments nécessaires. Non , il n'est
pas vrai que le rappel dc l'impératrice
douairière s'impose, car cette femme est
une usurpatrice. Qu'on rappelle Kouang-
Su.et si son pouvoir est jugé trop anémi-
que , qu'on lui donne du fer Bravais ou
du cognac ferrugineux sous forme d'un
Tsong-li-Yamen où l'influence euro-
péenne dominera !

Et puis , comment ose-t-on dire que
la sécurité des. Européens est la seule
chose qui importe? Et la sécurité dos
chrétiens indigènes, qui la garantira ?
Veut-on abandonner ces milliers de
hâves gens qui ont accepté la foi de
Jésus-Christ à la colère et à là vengeance
"le leurs compatriotes païens? Dans
telle vice-royauté, on leur a déjà or-
donné de se boutonnera gauche. Quand
les tontons de cristal, les mandarins,
auront ainsi le dénombrement exact des
boutonnés à gauche, ils appelleront sur
ces victimes désignées les Poings dc
l'harmonie et de la paix , et cette affaire
de boutons se videra à coups de lance et
de sabre.

Est-ce que la France, si jalouse de
son droit de protéger les chrétiens en

Orient , distinguera entre les chrétiens
jaunes et lea chrétiens blancs ? Ce
n'était pas l'avi3 de M. Pichon, dont on
a lu la fière réponse à l'invitation de
partir avec les Européens. Il ne voulait,
a-t-il dit , pas laisser les chrétiens indi-
gènes. Espérons que son gouvernement,
dans son empressement exagéré à suivre
le czar, n'aura cependant pas oublié le
point important de la sauvegarde de
tons les chrétiens.

La Russie proteste de son désintéres-
sement dans le conflit européen-chinois.
Elle annonce môme qu'elle abandonne
Niou-Tchouang, en Mandchourie. Il y a
là une réticence. Elle ne veut rien sai-
sir maintenant ; mais, "quand , par son
projet d'évacuation, les troupes des
puissances auront repris le chemin dc
l'Europe, la Russio mènera rondement
sa politi que de conquête. Elle retarde
son repas, parce qu'il y a trop dc convi-
ves pour ce délicat festin do côtelettes
de chiens et de nids d'hirondelles. Elle
est ainsi plus sûre do manger à son ap-
pétit.

Le gouvernement des Etats-Unis qui
a dévoilé le projet russe, et qui a adhéré
sous réserve de s'entendre avec les
autres puissances sur l'époque de l'éva-
cuation, la manière d'y procéder ct les
précautions à prendre contre de nou-
veaux troubles , a agi avec une préoccu-
pation électorale. Il s'agit pour le parti
républicain de prouver que M. Mac-Kin-
ley a tempéré son impérialisme.

Au ministère français des affaires
étrangères , on n'a envisagé que l'occasion
de donner a Nicolas II le témoi gnage re-
nouvelé d'une complaisancebien connue.

L'Angleterre voudrait pouvoir contre-
carrer la Russie; mais elle est accom-
modante , n'ayant pas la force nécessaire
pour faire réussir scs intri gues. Elle
ne consentira toutefois à évacuer Pé-
kin qu'après la signature d'une conven-
tinn lui donnant satisfaction formelle
pour les excès commis au détriment de
ses nationaux. Elle se rallie à la propo-
sition mitigée des Etats-Unis.

Le Japon , lors do la guerre de 1860,
s'est vu empêché par les puissances de
recueillir les fruils de ses victoires. Il a
cru profiter de la crise actuelle pour
achever son triomphe d'il y a quatre
ans . Il convoite la Coréo et ne s'en
cache pas , puisqu'il a demandé une
compensation lorsqu'il fut question de
confier aux seuls Japonais la répression
des troubles provoqués par les Boxeurs.
Le Japon n'admettra dope l'é'vacuation
de Pékin que contraint et forcé par l'at-
titude des autres puissances.

Quant à l'Allemagne, c'est la plus
jouée par la proposition de la Russie.

Parle fait de l'assassinat de son repré-
sentant à Pékin, le baron de Ketteler,
elle s'est trouvée placée dans des condi-
tions absolument spéciales. Au début
de la crise, l'Allemagne n était appelée
à jouer , en Extrême-Orient , qu'un rôle
tout à fait secondaire. Après l'assassinat
de son ministre, elle était en droit de
déclarer la guerre à la Chine ; elle ne
l'a pas fait, de penr de provoquer des
complications internationales.

Elle fut flattée de l'accueil aimable
quo lit le czar à la nomination du feld-
maréchal Waldersee comme généralis-
sime. Elle ne se douta pas qu on iuv
donnait de l'eau bénite de cour et que,
pendant le voyage du commandant en
chef , une proposition russe rendrait ce
haut commandement inutile ponr ne pas
dire ridicule.

Que fera l'Allemagne ? Que médite
Guillaume II ? A sa place, nous dirions
aux puissances : « Partez si vous voulez.
Noas, noas restons. »

* *
Une communication officielle parait

dans le Messager du Gouvernement à
Saint-Pétersbourg.

Elle renouvelle tout ce que la Chan-
cellerie de Washington nous a déjk
appris , et , entre autres, que le gouver-
nement russe a décidé do rappeler à
Tien-Tsin son ministre, M. de Giers,
avec toute la légation , et que les troupes
russes l'y accompagneront.

Les ambassadeurs et consuls russes à
l'étranger ont reçu l'ordre àe porter la
circulaire du gouvernement russe à la
connaissance des puissances auprès des-
quelles ils sont accrédités.

Toutes les puissances discutent les
propositions russes.

Bressi a refuse de se pourvoir en cas-
sation. Le terme expirait samedi soir.

L'avocat Gaberlotto, assistant da dé-
fenseur d'office , l'avocat Martelli , a fait
auprès de lui des instances nombreuses
pour qu 'il signât son pourvoi.

Bressi s'est surtout montré préoccupé
de la confiscation do sa montre et dc la
perte d'un bouton en or pendant la lutte
à laquelle il s'est livré pour échapper à
la police , le soir de Monza. Dans la
première partie d'un mémoire quïl a
composé, il a fait une autobiographie
où il prétend qne les souffrances de sa
jeunesse ont été pour beaucoup dans
l'acte du régicide. En une seconde partie
de ce document, il raconte lo crime et
insiste encore sur les confiscations dont
il a été l'objet. Cet amour do la propriété
chez un anarchiste est un cas intéressant
pour les criminalistes.

Le terrorisme règne dans toute .l'Ita-
lie. La police accepte toutes les dénon-
ciations, et il suffit de sc connaître un
ennemi pour avoir h trembler jour et
nnit qu'il ne vous accuse d'avoir fait
l'apologie du régicide. Un bon nombre
de tribunaux écartent ces imputations.
Daus un seul numéro du Secolo , nous
voyons que le tribunal de Finalborgo a
renvoyé absons deax prévenus, malgré
toute l'éloquence da ministère pablic,
et que lc tribunal de Florence n'a pas
non plus admis une dénonciation qui
ne lui a pas paru fondée.

D'autres tribunaux, par contre, font
du zèle.

Deux paysans des environs de Lun-
ciano cheminaient, en devisant, ie
30 juillet au matin , lorsqu'un passant
leur annonça l'assassinat du roi. L'un
des paysans so baissa et baisa la terro.
L'autre le laissa fai.e. Cela leur a valu
trois semaines do prison préventive. Le
premier a été en outre condamné à dix
mois de prison et à SOO fr .  d'amende ;
le second, prévenu de complicité , s'en
est tiré avec les frais. On dit que ce sont
des gens fort tranquilles et qui ne se
préoccupent pas du tout de la politique.

Ailleurs, une mère était penchée sur
le lit de son enfant agonisant , lorsqu'elle
apprit la fatale nouvelle. Rendue à l'espé-
rance par uno croyance superstitieuse:
« Tant mieux , dit-elle , cela sauvera
mon bambino ». Goût , dix mois de pri-
son, l'amende et les frais.

Eufin , on mande de Salerne, qu'un
professeur ecclésiastique, l'abbé Capone,
a été jeté en prison sur la dénonciation
d'un ennemi de sa famille. Tous les
témoins ont déposé quo le prêtre avait
déploré l'assassinat en le qualifiant très
sévèrement. Malgré cela, le tribunal a
retenu l'accusation en accordant seule-
ment la liberté provisoire au prévenu.

LETTRE DE BELGIQUE
(De notre correspondant particulier.)

Bruxelles , le 30 août 1000.
Le voilà parti lo roi de» rois , â l'a grelte

mervoilleuso , étincelante de diamants , le
tchah de Perte qui fat pendant quelque
temps l'hôte de la Be'glque cù il laiua «ne
tracs brillante de ion passage , tant par ta
générosité envers diverses œavrss chari-
tables et tei acquisitions somptoeuiei , que
par U p luie d'étoiles et de décorations qa'il

décerna avee profusion poir le plas grand I Diverses raisons militaient en faveur dé
booheor de certains mortels 1 II séjourna
dïbord pluiieurs jours à Ostende , la reine
des plages , où il descendit avee tonte ea
soite , grand vizir , ministres , etc., cuisinier*
compris , aa magnifique Royal Palace Hôtel.
Il arriva ensuite i Bruxelles , où il fut reçu
par Sa Majesté avec tocs ies honneur* das
à soa rang. D.puis l'ttlentat de Paris, on
le disait très craintif , et non sans raison.
Amsi le train qui le tranporta d O.tende i
Bruxelles et après de Bruxelles i L3 Hay*,
ne pa t i l  parcourir que quarante kilomètres
à 1'ûaure. D'autre part , il fat constamment
entouré d'une escorte de vsngt-c.nq gen-
darmes â ebsval et d'une escouade d'sjjrenl*
de police eycHUe s, ce qui le faisait reiaem-
bler nn peu A un prisonnier. H visita divers
monuments et promenades de la capita'e
et partit  pour la Hollande au milita de toa*
les honneurs militaires , aprèi avoir déclaré ,
i diverses repriies , combien il avait été
heureax de la sympathique et admirable
réception qai lai (at réservée. L'on tait qae
c'est notre hôtel des Monnaies à Brcxelle*
qui trappe la monnaie perssnne; espérons
que la visita de cet illaitre voyageur amé-
liorera m-, ro nos rapports commerciaux.

• »
Et que dirai Je dd l'expédition belge en

Chine , cù notre micistro et le personnel de
la légation belge ont passé deux mois ions
la meaace d'ua massacre , où nos mlision-
naires , nos rel gieases , nos icgéoieurs et
nos onvriers ont été aisaisiués on traqués
comme des bô'.cs fauves 1

La formation d' une légion bslge émanait
d'une idée généreuse et patrioti que, dae
aux qaatre bourgmestres de Bruxelles , de
Q.nd, d'Àtjvert et do Liège. C'était use
BObloinitSatire, approprie en princi pe psr
toat le mondo et cztoingie-  offi ï ieassmont
par le gouvernement ; aui t i  en fort peu da
temps , dix Jours environ , recueillait-on
trois m.liions do francs poar couvrir les
frais de l'expédition et l'adhésion enthou-
siaste de trois mille Balgr i. militaires oa
anciens militaires , qui b.-filaient du d^slr
de verg»r l'ûoocfur da drapeau insulté.
La rapidité aTe-e laquelle on obtint le con-
cours pécuniaire t t  les engsgsmenta n'eet
pas faite pour dé:ourager les partiiani de
plas en plus nombreux du volontariat en
matière militaire , auxq. cl • elle apporte un
sérieux et irréfutable argument : l'expé-
rience.

Donc nons étions oa noas allions être
prêt» : la légion bc 'ga devait très trocùai
nemsnt partir. Certaines voix discordantes
b'étaient prolui t - i :  les unes pour critiquer
à tort et à travers , comme tonjours ; d'au-
tres plas sérieuses peut être , ponr objecter
les principes jaridiqusi de notre neutralité
coattitulioncGile.

Sar vint le chatgemect des aflairas en
Extrême-Orient , qai amaca , parait-il , l'a-
journement sine die de l'exp édition.

Faut-il réellement attribuer aux succès
des alliés i Pckin la volte (ace da Comité
directeur qai déclara que notre légion n'ar-
riverait en Cbiae qae vers novembre , c'est-
& dire en pleine paixîOa bien serait-ce ,
comme on l'a dit , le veto de certains
puissance qui aurait mis le tialte-là à notre
expédition gaenière ? Il est a remarquer
qae ie gouvernement belge nVrganita
point l'expéditioc; il n 'y intervint d'aucun»
façon immédiate, ni par des subsides , ni
par partici pation directe. Il se contenta de
lai donner son appui moral ; or, il y a des
préoédents en ce sens et les précédents en
pareille matière sont trôs importas'*. Oa a
organisé Jaifaane légion belge aa Mexique,
pays cù régnait l'infortuné empereur
Maximilien , beau-frère de Léopold II. Le
gouvernement libéral d'alors autorisa ies
enrôlements de nos officiers et soldat* eans
solde, Unii J qae poar la Chine le gouver-
nement actnel les permet soas lorme do
congés avec solde, san* arrôt dans l'avance-
ment , ni djminntjon des droits à la psnsior.
Ce fait historique da Msx'que conititae bel
et bien en preeôlent. E; ne trouve l-on
pas encore un précédent dans la grande
œuvre corgolaise da roi , â laqaelle nos
otQeiers et soldats se detoaent dans les
mômjs conditions, remarqaiz ie bien , qae
celles destinées à ia Chine ? C'est pourquoi
la puissance qui aurait emp ô:hô l'sxpddi-
tion ne se serait elle pas inspirée moins de
principes do droit international quo de
(impies considâraticni d'intérêt commercial
ou ds conourrenco industrielle î Cette p aii-
s'.nco B i:t t i  ci bieneeqae l'on doit attendie
d'au petit pays dont l'action industrielle
t'est révélée pi odigieata cea derniers temps
an Corgj , en Rassie , dans tous les pay*
nouvellement ouverts â l'outillage moderne
et toat dernièrement en Chine môme. C'est
peut être notre travail , notre industrie ,
qu'olle a vas derrière notre modeste initia
live. Elle ne veat rien noas laie ser de ce
qu'elle peut prendre. .

la légioa belge : le développement de notre
esprit d'initiative, la formation d' exce l l en t s
officiers , le* extensions commerciale* et
indattriellei , la miio en cenvre da volonta-
riat. N'était ce pa* auisi on singulier dé-
menti lt ii gé à tons nos mi l i t a r i s t es  é ou-
trance qai réclament l'augmentation 4*
notre effectif militaire, que l'autorisation
de distraira 3000 hommei da contirgent
plai q?e scffliant poar maintenir l'ordre
à l'intériear et défendre noi frontières >
Noas rtgrottoL! , poar notre part , l'sjonr-
nem-ntde l'expédition ; mais nous tenom i
constater que , si lei lisières que les poil-
szxces noos ont mises en J831 reutwble-ni
à oneîcamlsole da force , l'idée même d'ace
participation aux opération! en Chine et la
façon généreuse dont elle fat accueillie par
notre population lont toat A l'honneur de
la Bj'giaue.

L'on vient d'inaugurer en grande pom?*
lei travaux ie Brazellai port Ge mer. Le
roi , la reine , de* ministres , le gouverneur
da Brabant , dei lénateun et députés , les
bourgmestrei , échevioi et conseillère de*
communes limitrop hes , honoraient de leur
présence cette fâ'.e historique a. laqaelle
assistaient des milliers de epectatear*.

La Société da canal et des installations
maritime* de Brcxelles , dont le projet a
étô officiellement approuvé par l'Etat , a
pour but de transformer le cansl de Wille-
broee k de manière i répondre aax nécessi-
tés nouvelles du matériel naval et da mou-
vement commercial . Son moui l l age  sera
porté de 3 mètres 20 i 5 m. 50 et ultérieu-
rement i ô m. 50 ; les écluses auront aa
moins 14 et peut être 16 mètres de largeur,
7 m. 50 da mouillage et 114 métrés de lon-
gueur utile. Les pocls présenteront de*
passes libres de 18 mètres Ua bassin mari-
tima de 12 heatare* de superficie , armé
d'un outillage moderne et économique, ter-
minera le canal A Bruxelles. Le eaual
pourra recevoir les navires da petit et dn
grand cabotage , les longs bateaux de la
navigation fluviale bollaodaisa et rbénane.
Il permettra c G i  il la capitale du pays, i
son industrie et i ion commerce, si bien
placés au centre de l'activité nationale , de
prendre une large part A ce mouvement
d'expansion lointaine ' auquel Léopold II,
par sa g'o iease .initiative, a donné un si
merveilleux essor. - -

Les événements de Chine
j i i s M o s K A i n i ;  îU'Hii'Ei:

Le recteur da séminaire des missions
étratgires de Rome a reç. i une dépêche da
Il ;:_; .  -.-.v , annonçant qae , dan* le Sban si
méridional , an missionnaire avait été mas-
sacré d'ane façin barbare et qoe la mission
entière était dans an danger extiême.

1:1:1 . 1.1: x_- _ r_ . -N.Ni :

Dans la province de Chili , une compagnie
de Chinois catholi que* s'est maintenue pen-
dant près de trois mois dans u:.o ville
voisine de Pao Tic g-?ou, contre les attaque*
des réguliers chitois et des Boxeurs , et elle
a protégé nn missionnaire protestant an-
glais et sa famille.

Pao-Ting-Foa était , dit on, cerné par Iw
Boxeur*.

Le* portes restaient formées et la popu 'a-
tion était en proie i de grandes soaftrancc*.

4I.U:31 .VSI)S ET FB-ASÇilS

Le feli-maréchal de Waldereee a télé-
graphié d'AJea, le Sl août , à l'empereur;

« Lorsque le paquebot allemand Sachsen
est entré dans le port d'Aden , le transport
françils Champagne, se dirigeant vers Co-
lombo , a passa tout prèi de lai. La maiique
da navire fracçtis s'est mise i Jouer , et
l'équi ppge a poussé des bourras. La mail-
qae du Sachsen a Joué la Marseillaise, et
cslle de la Champagne a fait entendra
presque en mémo temps 1 Hymne natiocal
allemand.:»

Le feld-maréchal a accepté nne invitation
da goavernecr anglais à Alen. La récep-
tion a revota un earaclère solennel . Il 7
avait une garde d'bonnenr, et l'on a tira
dei salves.

rs soursx ISéBITIEB PB-fcsoxi-PriF
Le Xew-York Herald apprend de Chan-

ghaï que LiHucgCharg a reça vendredi
m télégramme annonçant que l'héritier
présomptif da trône chinois est Tchoag Pe,
qai se trouve maintenant dans le voitinaga
de Pao Ting Pon.

La guerre du Transvaal
Le* éclairenrs da commandant boer Thé-

ron ont occapé la ligne de chemin de fer
prêt de la rivière Klip et ont brûlé an
train compote de 28 vairon*.



Le général Bul ler  s'eat avancé samedi de
l i  millet dans ls direction de Lydenburg ;
11 a traversé le fleuve Crocodile ou Limpopo.
Les Boera ae concentrent eur les mont*
Crocodiles ver* lesquels tontes les t roupes
*e dirigent, à l'exception de tous les com-
mandos de Carolina et d'Ermelo.

Les maires de France à Paris
L'emplacement choisi pour le banquot da

22 septembre est le Jardin des Toilerie*.
Les frais s'élèveront , approximativement ,
de cinq i six cent mille francs. On compte
snr la présence d'environ 15,000 maires et ,
dès aujourd'hui , six employés du ministère
de l'intériear commenceront l'envoi des
lettre* d'Invitation.

Le président de la République présidera
ee banquet qai, après les discours , finira à
denx beares et demie.

Les maires se rendront alors , les uns A
l'Hôtel-de-Ville, cùle Conseil municipal de
Paris les recevra , le* autres A l'Exposition ,
où nne représentation ds gala sera orga-
nisée en lear honneur. Dans la soirée , fête
de nuit.

L'Allemagne et le Sultan
Dans un article relatif au Jubilé du Su ' -

tan , le Moniteur de l'Empire allemand
écrit :

< Demain dimanche , le Sultan Abdal-
Hamid aura accompli la 25* annfe  de eon
règne. En ce Jour solennel , de toutes les
parties da son vaste Emp ire s'élèveront vers
le ciel des prières pour la prospérité da
Khalife. En Allemagne , on célébrera avec
plaisir l'anniversaire du monarqae , dont la
diplomatie prudente a toujours maintenu
entre la Turquie et l 'Allemagne les relations
sur uu pied d'amitié et dont beaucoup de
nos compatriotes en Orient reconnaissent
avec respect  et avec reconnaissance la
bonne volonté éclairée.

c A l'occasion de la date de demain , nons
souhaitons, comme le feront dos millions
de ses sujets , un long règne béni et pacifi
qae au souverain hospitalier auquel l'em-
pereur renli t jui t .ee dans eon toast mémo-
rable du 8 novembre 1898, i Damas, aa
protectear cons tant  et amical de la c iv i l i sa -
t ion allemande en Turquie . >

Afin de commémorer le Jubilé de son
avènement au trône , Abiul Hamid a fait
remise de toas les arriérés de taxes qai lui
étalent dus jusqu 'en 1883. Ces arriérés se
montent a 11,371,000 livres turques.

Le schah à Marienbad
Moozzafer Ed-Dine , qui avait déjà inau

goré son séjour en Europe par prendre les
eaux à Contrexéville , est maintenant aux
bain * de Marienbad (Autriche).

M. do Witte à Pans
M. de Witte , ministre des fioanees de

Russie , est arrivé à Paris dans la matinée
d'hier. Son voyage n'a aucun rapport , dit-
on, ni de près ni de loin , avec nne tran-
saction financière quelconque.

L'explorateur Foureau
L'explorateur Foureau , revenant de ia

mission au Tchad , est arrivé dimanche
matin , à Marseille. Il a été reçu par
M. Llard , directeur de l'enseigaemer.t
supérieur , délégué par le ministre de . ' Ins-
t r u c t i o n  publique. M. Foureau déclare qu 'il
ne peut pas donner d'appréciation sur le
dramedela mission V o u l e t  Chanoine auquel
il n'a pas assisté. Il estimo cependant que
ee drame n 'aira aucune conséquence préju-
diciable i rk&ienee française, car il n'a
pas eu de répercussion sir les contrées
voisines.
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PRIME ALEX
par la Baronne de Boûais

— Parce qu 'on n 'y jouait pas assez gros jeu ,
interrompit avec un rire sonore le banquier
viennois Sl vous m'aviez laisse intéresser
la partie.

— Vous nous auriez tous décavés , fit Bernard
d'Agonges , vous avtz une veine insensée. ...

— Enfin , lança Valentine, Mêla boude à la
ebasae , C8 qui preuve , Daniel, que vos plaisirs
no sont pas du goïit do tout lo monde . Il faut
donc chercher quelque chose de nouveau.. ..
Monsieur d'Ancenay I 

Le Jeune homme , auquel s'adressait la baron-
ne Hobstein , bâilla discrètement derrière ses
doigts aristocratiques , longe , très blancs ,
liueta 

¦— Kicusez-moi, Madame, dit il en saluant de
la tête, cela me fatigue tant do réfléchir.

l.'o éclat de riregénéral salua celto boutade.
— Pour stimuler les cerveaux pare sseux , il

faut promettre uoe prime ft qu i  émettra la
meilleur liée, s'écria Daoiel Hobstein.

— Parfait I toujours praliqaomon chor ban-
quier. Allons I le concours est ouvert. (Jneprime
il qui découvrira une occupat ion  amusante ,
originale , pas trop bruyante toutefois pour
les prochaines soirées. On ne peut pius los
passer dehors désormais. La f ra î ch eur  est trop
vive.

Echos de partout
Le Correspondant vient de publier , sous la

signature de Dorllsheim , le récit vif et amu-
sant d'un déjeuner , en 1895, à Sachino , villa
delà reine de Serbie , près de Biarritz. Le billet
d'invitation portait : < D'ordre de S. M. la
reine Nathalie » , et il était signé d'une grosse
écriture appuyée et pâteuse d'écolier qui
a'appllquo : Draga Maschin. L'a ami de l'au-
teur et qui l'accompagnait , lui expliqua : t Lo
damo d'honneur de la reine ; une jouue femme
d'une treutaiae d'années, qui a perdu sou mari
Elle restait daus uue misère noire quand la
reine l'a accueillie , en a fait sa dame d'hon-
neur.

— Est-ce une jolie femme !
— Elle est agréablo surtout : un gentil bi-

belot. Puis  c'est une personne Intelligente ,
Insinuante. Peu à peu, elle est devénuo l'amie
intime de la reine, au point d'en oublier
l'étiquette , même en public et d'en agir avec
elle sur le pied d'égalité parfaite --. >

Et , en effet , Ua » Maschin est si libre avec la
reine, que , cello-cl la priant d'aller chercher
quelques photographies dans sa chambre , la
dame d'honneur assura qu 'elle ne sait où ollca
soûl, — que co n'est paB la peine; et , en Un de
compte , la reins alla les chercher elle-même.
On arriva enfin fl Sachiuo. La reine Nathalie
m'apparait vraiment , franchement belle, d'une
beauté vivace et saine qui ne craint pas la
lumière du jour.

Après le déjeuner , lo princo Alexandre , qui
faisait de la bicyclette , le seul sport qu'aime
co très faible cavalier , entro chez sa mère.
L'impression est mauvaise. II s'avance gauche-
ment , l'sir sournois et Indécis , embarrassé de
ses mains, de ses pieds , dont il ne saurait que
faire , de son regard qui ne sait ou poser et qui
clignote et se déroba derrière son lorgnon de
myope. Aucune distinction , ni  native, ni ac-
quise. Uuo femme me dit à voix basso :

— Un garçon do bureau , n 'est-ce pas ?.. Il
ne lui manque que les manches en lustrine
noire ! Qui psut s'imaginer que c'est le fils de
sa mère ?

Mais sa mère en juge autrement. Et « Draga » ,
traduisant la pensée de la reine , dit aux invi
tés avec ton vilain accent : « ob '. c» fils 1 la
< rêne » est sl contente de l'avoir I la i rêne »
no sait pas quoi fairo pour lui. >

* X

Lo duc de Westminster , le plus richo par-
ticulier du Koyaume-Uoi , est mort à temps
pour apporter aux finances da son pays ,
obérées par la guerre et plusieurs autres
causes , l'appoint des droits de sa succession.
M. Gladstone , qui aimait les citations latines ,
n'eût pas manqué de s'écrier : Felix opportuni-
ste monis, a'il eût été chancelier de l'Echi-
quier. Ces droits s'élèvent à la somme de deux
millions et demi de livres sterling, soit
soixante-deux millions cinq cenl mille francs.
Vous avez bien lu?  Le payement de cette
somme énorme au Trésor devra nécessairement
être répartlo sur plusieurs années , et même
elle obligera l'héritier du duc à pratiquer une
économie... relative pendant quelque temps à
venir. Toutefois , il aura des compensations ,
comme vous allez voir. Lss droits, gradués sui
le chiffre do la succession , sout calculés dans
l'espèce à raison de 8 % de la fortune ducale ,
laquelle par conséquent doit être évaluée à
781 ,250,000 francs. Excusez du peu I aurait dit
ce pauvre Ros3iotr Avoc do l'ordre et do l'éco-
nomie , on peut vlvro avec cela .

• *
Une administration courtoise :
L'avis suivant a été placardé , il y a quinze

jours , à Buchau , une petite Tille du Wurtem-
berg : n La Caisse communale sera ouverte ,
lundi 27 août , de 2 à 5 heures , pour la per-
ception des imp ôls. La Municipalité, ne pou-
vant remplir ses obligations pécuniaires , prie
instamment les contribuables de verser au
moins un acomplo sur Jes deux trimestres
échus de l'exercice courant. »

Le naïf aveu no manque p;is do courtoiiie.

• »
Lo petit Ripinaau , quoique beaucoup plus

joune quo tous se3 condisci ples, a remporté
tousles prix do sa classe.

Un ami de la maison a dit à ce propos :
— Le proverbe a bien raison : A père a^are ,

fils prodige !

— Ma chère duchesso . uno petite sauterie 
Esther prit un air gravo , très digne 
— Désolée , comtesse.... mais, vraiment ,

comprenez— noire deuil encore récent 
— Ahl  c'est vrai ! 
C'est vrai , on l'avait oublié cc deuil trois

mois passés .... c'était long dAjâ.....
On ne pouvait décemm'nt danser eu ri . ln . _ _

noires. Celles d'Esthtr en étoffes légères, grena-
dine, voile ou ôtamine , sur transparents de
taffetas s'égayaient bien de quelques appliques
de jais ; elle commençait ft les décolleter quel-
que peu , les soirs , et à porler des bracelets
d'or émaillé sur ses bras nus .... mais enfin ,
elle était encore en grand noir.

Les convenaucos sociales sont parfois bien
écrasantes ....

— Eh bien I et ces petits j 'ux , dits innocents ,
les jeux ft gages, vous savez c'eat vieillot
mais avec de la fantaisie du brio ....

— Jouons des charaies p lulôt 
— Il faut encore rélléchir pour les trouver ,

et M. d'Ancenay serait trop malheureux.
— Ja crois que je vais gagner 13 prime , dit

Valentine avec un sourire modeste..... Ma chère
Esther , si nous montions un tbfàtro 

-Uo théâtre f 
— Cui, un vrai avec décors , accessoires,

tout le matériel Et nous jouerions de vraies
pièces de3 drames, de3 tragédies .... 11 y a,
dans la granda galerie qui fait suite au hall ,
l'étoffe d'une salle exquise. La galerie se ter-
mlno en rotonde , ce qui est parfait pour la
voix Ecrlvf z vile & votre tapissier ; pendant
qu 'il fera ses installation» , nous apprendrons
nos tûles.

Tout en parlant , comme le repas avait pris
fin , les convives avaient passé daos le salon où
le café était servi sur de petits guéridons vo-
lants.

Autour des tasses de moka fumant, au cil-

CONFÉDÉRATION
Double initiative. — Le Comité de

l'Union misse des piyian* dément l ' infor-
mation lancée par le Volhsrechf , suivant
laquello le Comité de l'Union serait défavo-
rable i la double initiative. La question n'a
pas été et ne sera pa* agitée an scia  de
l'Union , qui restera complètement neutre.

Gr i i t l i  bernola. — Le ariitll bernois
s'est ooeupô dimanche , A Thoune , de politi-
que fédérale et cantonale.

22 sections étaient représentées par 32
délégué*. La première question A l'ordre
da Jour était la double initiative. Après
avoir enteoda M. Z'graggen , avoeat , l'as-
semblée s'est prononcée à l'unanimité en
faveur de la double initiative.

L'autre objet on discussion était relatif A
la position à prendre dan* la question de la
« reconstruction » des finance* cantonales
et dans celle de la proportionnelle. L'ai-
semblée a voté à l'unanimité une résolution
qui concorde , dans ses pointi essentiels ,
aveo les décision* prises A l y s .  Une lorgne
discussion aea lieu snr la qcettion de sa-
voir ai l'obstruction doit s'txercer déjà
contre le nouvel emprunt de 20 m i l l i o n s .
Plusieurs dêlégaô» , en particulier de la
eampagne , penchaient pour l'affirmative ,
tandis que M. Z graggen et d'autres ora
toirs estimaient que l'emprunt en question
n'est pas en relation directe aveo la res-
tauration de* finances , et qu 'il n'y a par
conséquent pas lieu d'y faire opposition.
L'opinion de M. Z'graggen l'a emporté par
19 voix contre 13.

G r i i t l i  vandols. — Une assemblée du
i - i . i i . l i  vaudois a eu lien samedi soir , A
Lausanne , i la mite de l'assemblée popu-
laire de vendredi. M. Amigue!  ayant ré-
tracté les lettre* qui avaient donné lieu
aux prinoipales difficulté» aveo M. Faïquez
et syrnt donné sa démission , M. Fauquez a
retiré sa démission de membre du Qrand
Conieil et de membre du Conseil communal.

Salaires de cheinineanx. — La Direc
tion des chemins de fer de l'Union toine a
accordô aux ouvriers des atelier* une lé-
gère aogmentation de salaire ot la constitu-
tion d'une Commission des ouvriers.

Décès — Samedi matin est mort à Por-
rentruy M. Aotoice , procureur d' a r rond i s -
sement , âgé de 77 au*. Il avait rempli
diverses Jonctions publiques. M. Antoine
avait été préfet du district de Courtelary
après la période agitée de 1850, juge à la
Cour d'appel , et plus tard procureur de
l'arrondissement da Jura. II avait présidé
pendant de losigute année» la cour d'a»»i
ies du Jura.

* _k

Samedi après midi , est décelé à Lugano ,
après une oourte msladie , M. l'avooat Peri-
Morosini , le père de Mgr Alfred Peri-
Morosini , auditeur de la nonciature de
Bruxelles.

Condoléances officielles. — Le Con-
seil d'Etat do Saint Oall a envoyé à la
famillo du colonel B< diriger , conseiller
national , uae adresse «pécialo do condo-
léances , daos laquello sont relevés les ser-
vices rendus par lo défunt A l'armée
fédérale. ::

Aérostation militaire. — Le ballon
militaire frarçais a fuit , asmcii apiès-
midi , sa troisième ateecsion libro Favori
tée par un temps calma , elle a bien réussi.
Le ballon est ailé atterrir â Willisau , dana
le canton de Lucerne. M. Sebas k , colonel
du génie , un officier subalterne , et M. Sur-
couf , de Paris , constructeur du ballon ,

quotis des petites cuillers sur la porcelaine vl- l écrins , sous formo d'uu bracelet orné do
brante , la discussion reprit de plus bollo. I saphirs.

— C'est une idée lumineuse 
C'est parfait 
— Hum I cela va êlro bien compliqué 

I .echoix des piè:es, les costumes, la distribution
desrdloa.....

— Na filles donc pas lo grincheux , Daniel.
Pour quelques Jour *, vous laisserez vos chères
cirtea de côté et délaisserez la dame de Pique
pour la muse Thalie Je me charge de tous
Ici détails Je n'si pas de talent, moi ; pas de
voix mais, en revanche, ja me sens le génie
de l'organisalioo Je m'intitule régisseur.
Est-co dit , Estber I

— Ma chère Valentine. vous me déchargerez
ainsi d' un gros souci . Vous êtes la modestie ,
l'abnégation personnifiée. Mais voua vous ca-
lomniez lorsque vous vous prétendez sans ta-
lent ....

— Chutl chut . .'. Songeons au sérieux 
Voua ne voulez point , j'Imagine, de vaudevilles ,
ou d'opérettea en vogue 

— Pas de musique , chérie vous compre-
nez 

La musique , de même que la danse, ne cadrait
pas avec lo deuil . Valentine comprenait très
bien.

— 11 faut faire do l'art , plua encore que du
théâtre Si nous revenions ft nos vieux clas-
siques !. ...

— Dos vers ....
— us sont superbes .... et quoique passés de

mode , demeureront toujours des modèles ini-
mitables. D'ailleurs , ils occasionnent un grand
luxe de costumes.

— C'est ce quo nous voulons. Monsieur d'An-
cenay, ce fai les point la moue. Vous serez dans
les comparses, je ne vous choisirai que dea
rôles de deux ligues au plus.

Valentine avait décidément gagné la prime,
quo la duchesse Eitber alla chercher dans ses

étalent dans la nacelle. Le ballon , en très
bon état , a été transporté A Berne dans la
nnit de samedi à dimanohe.

Les obliques da eolonel Berlinger.
— Dimanche , A denx heurea de l'après-
midi , ont en lieu A Ganterswy l , au mi l ieu
d'one affluence considérable , le* obtèque*
du colonel Berlinger. Sur la tombe , M.
Pestalozzi a parlé aa nom de* Conseils de
la nation.

A la mémoire de SI. de .Hontholon.
— La messe d' anniversaire pour le repo*
de l'Ame da comte de Montholon , ambas-
sadeur de France en Berne, a été célébrée
samedi A Bsrne, A l'église de la Trinité.

M. Bihourd , ambassadeur de France, et
p lus i eur s  membres do l'ambassade, M. le
comte de Mongelas , ministre de Bavière,
M. d'Ernst , consul de Portugal, de* mem
bre* dea Bureaux Internationaux , entre
autres M. Wendling, secrétaire de l'Office
postal international , étalent présents A la
cérémonie. -

M. le oonseiller fédéral Zsmp et le vice-
chancelier de la Confédération , M. Schatz-
mann , y ass is ta ient  également.

M. te colonel du Moriez , ancien attaché
militaire près l'ambassade de France, qui
avait annoncé son intention de venir A
Berne assister A la cérémonie , a dû modi-
fier son projet et s'est rendu A la tombe
m&me de ton ancien ambassadeur , A Bonray,
lieu de tépolturo de ia famille de Montho
iOO

Corps di p lomati que. — On a de*
craintes pour la vie du ministre de Portu-
gal A Berne , don Nogueira Soarrz , qui est
gravement malade depuia quel que temps.

L'agr icu l ture  et les traités de com-
merce. — Une assemblée d'agriculteurs ,
tenue A Rebikon , le 20 courant , a voté an
postulat relatif A (a protection de* intérêts
agricoles A l' occas ion du renouvellement
de* traité* de commerce. Ce postulat vise
spécialement l'industrie laitière : il de-
mande notamment que la Caisse de* doua-
nes fédérale* bonifie aux intéressés le*
droits perçus par la douane étrangère sur
le* produits fromagers sulstes.

Elevage. — Dimanche a ea liea , A
Berne , l'assemblée générale annuelle de
l'association de* Syndicats d'élevage de la
race tachetée rouge, soas la présidence de
M. Jean de Wattenwyl. Les comptes
pour 1899 ont été approuvés A l'unanimité.
La fortune nelte de l'association s'élève A
4516 (r. Le rapport de gestion et le plan
des travaux pour 1901 ont reçu l'approba-
tion de l'assemblée. MM. Bossy, de Cor-
celles, près Payerne , et Amiguet , da Oryon ,
ont été nommés membre* du Comité, en
remplacement de M. Vicquerat , démission-
naire , et de M. Roulet , décédé , ton * deux
représentants da canton de Vaud. Lea
autres membre* du Comité ont été confir-
més dana leur charge ; M. de Wattenwj'l
reste président.

Un diner a réuni , après l'assemblée, les
membre* de l' associat ion dans le restaurant
de l'Exposition. Pais il a été procédé A la
distribution des prix pour le concours de
taureaux.

Voici la liste des premiers prix dana les
diflérentes catégories :

1" catégorie , taurillons âgés de 7 ft 10 mois :
Stebler, Gra-Cbwil f Berne) ; Wyssiiuïller , de
Bulle ,; Hofer, Bublikofen ,(Berne) ; lous les trois
40 fr. de prime.

2» catégorie a. Taurillons âgés de 10 à 13
mois : Burkhalter , Obermiihle , près Berthoud;
Bernet , /. .11 (Lucerne) ; tous deux 50 fr. de
prime.

28 catégorie b. Taureanx âgés de 12 à 18
mois : Mœder Théophile , Tormj le-Grand (Fri-
bourg) ; Oswald frères , Wabern (Berne) ; lous
deux 60 fr. de prime.

;_ • catégorie , taureaux âgés de 18 ft 20 mois :

Les jours qui suivirent furent largement rem-
plis par les préparatifs de la grande soirées
pour laquelle on élargit considérablement le
cycle des Invitations.

L?s femmes surtout avaient fort & faire avec
les couturières mandées en toute bâte des vil-
les voisines et même de Paris — C'était une
lièvre et la lingerie du château étant trop
petite , on avait dû transformer en ateliers
plusieurs appartements du second étage.

A tout heure , le bresk, la charretto anglaise ,
sillonnaient la routo du cbiUeau ft la station ei
revenaient avec des chargements de colis de
loutes taille* et de toutes sortes.

Sl les femmes s'occupaient activement , rn
revanche, lea bommes , pour la plupart , s'en
nuyaient. "

Pour leurs costumes , ceux qui étalent dési-
gnés comme acteurs n'avaient eu que la pslne
d'écrire i leurs tailleurs de Paris ou de Londres.
Aussi , tous étalent-Ils très désœuvrés.

De leur oisiveté, le baron Hobstein sut proli
ter avec sou habileté ordinaire. 11 plaça ainsi
un nombre considérable de ses actions de l'hip-
podrome de Vienne et de ses appontements du
Nil. Ses valeurs faisaient florès.

Toutefois , ai le coffre-fort de Bernard d'Agon-
ges se remplissait de ces papiers si précieux
fussent-ils, en revanche , il se vidait d'argrn' ,
car, plusieurs fois, ft des demandes de fon.1* fai-
te* par Esther, entre les doigts de laquelle les
louis coulaient comme l'eau ft travers les mail-
les d'un filet, le front du jeune [duc so rem-
brunit.

L'avant-veille de la fameuse représentation ,
dans l'après-midi , soucieux , il arpentait de
long en large le cabinet de travail attendent â
sa ebambre lorsque sa femme entra.

Souriante , â petit pas , elle vint vers lui , et

Schertenlleb, Lohnatorf (Berne) ; Syndicat *>.levage Wanzwyl (Berne); tous deuxi W b .A
4» catégorie, taureaux âgés de 20 k 99 ,. ,

Bigler Allmendlngen (Be?ne) , am£^Flslbach (Argovie) ; tous deux 00 fr. il l T i l '5» catégorie a. Taureaux figés de 22 à» 1 m 'Syndicat d'élevage d'UUenstortnBenie) nVw100 fr. ; Meier, Hoflen , (Berne), prime70 I I ?°Blaser, N „ Ependes (Fribourg), 00 fr '5" catégorie b. Taureaux figés de 2 ft 3 an.Syndicat d'élevage de Tramelan (Berne) nrim
100 fr. ; Sydicat d'élevage de NeusneggKÏÏ?
prime 100 fr. ; Syndicat d'élevage de i'rc-.?e, 'Noréaz t Fribourg), prime 80 fr. ; ld. Chéaatl..sur-Oron (Vaud), prime 80 fr. s

G» catégorie. Taureaux de Syndicat» , fiiçéa /tplus de 3 ans : Syndicat d'élevage du Rhein ih -i(Argovie), prime 00 fr. ; Syndicat d'Eberseck.n(Lucerne), 50 fr. ; Syndicat d'Ebersecken <r „cerue), 50 fr. l°tt-

Lie8 8port8
Dimanche , & Zurich , a été couru entre i»champion Orlèguo , lo tandem Lugon-Kram

de Zurich , et le coureur Ruedi , de Zurich lt
match de revanche de la troisième fôte interna ,
tlouale des sports athlétiques. La distança
pour les cyclistes était de 21 kilomètres et de18 kilomètres pour les coureurs. Le tandem
Lugon-Kram est arrivé premier en 36 min. •/, -Ruedi eat arrlré deuxième en 38 min. 12 sec •
Orligue troisième en 38 min. 12 sec. «A. ' '

CHRONIQUE VALAISANE
Le commerce des vins cn Valais. — La saisot

hôtelière et le départ des lourlsles. — loduitries périclitantes.
Sion, 2 septembre looo

Depuis guelque* année* déjà , le com
meree des vins valaisan* est en butte i dei
assauts de différentes na tures , dont on ne
s'est pa* assez préoocupô jusqu 'ici , maii
que de récents événements ont mis en évi-
dence telle que nos viticulteurs ont fiai pat
s'en émouvoir , et que de* mesures sévères
vont ôtre immédiatement prises par les an.
torités compétentes, aux fin* d'empêcher il'avenir les abis commla par la con en rre .-,ca
déloyale. Nous ne parlerons pas de la con-
currence relativement très forte des vins
étrangers que le petit consommatenr et
quelque* débitant* achètent à des ma'uont
de réclame, A Lausanne , Genève , Chatx-
de-Fonds, etc. Ce* vins , d'origine française.
italienne oa espagnole , dits vins do cou-
page , vendu* presque aussi cher que les
vins valaisans , ne font par , en réalité , dei
vin» de commerce. Ceux qui les achèt ent
se soucient pea des q u a l i t é s  essentielles
d'an bon vin ; les réclame* abraoadabrastt s
le* ont hypnotisés an point de leur faire
sacrifier la qualité A une réduction défi.
soire du prix. Tel vin eat vif , capiteux ,
agréable au goût; c'est toat ce qa 'il faut ;
peu importe qa'il ne réconforte ni ne (or-
tifij , pourvu qu 'il grise ! Pauvres gens I

Mais , à côté do ce trafic , en somme hou-
nète , puisque ces vins sont vendus comme
vins étrangers, la concurrence déloyale
l'est sournoisement glissée et il est maia-
tenant notoire que certain* négociants peu
«crapuleux n'ont pa» craint de vendre ,
ions la dénomination de vins du Valais,
de* produit * venu* du dehors , réexpédié *
san» antre forme, oa savamment conpé s
avec de* vin» da psys. Uae pareille fraude
porte aue atteinte grave A la réputation
dea vins da Valait et ne tarderait i> _u A
devenir mineuse pour notro commère» , ti
elle devait *e continuer.

Les associations viticoles da Valais se
sont imposé de grands sacrifice» pour per-
fectionner le» différent» »y»(ème» de viniQ-
cation et donner , aix vin» valaisana si
justement appréciés , un écoulement pro
portionné A la production. La vigne étant
la grande reisourea da psj", on conçiit
qae l'on n'ait rien négligé ponr ia prospé-
rité , et , grAse aa concours de l'Etat et des
autorités communales , des Sociétés so sont

tendait ses deux mains ouvertes , dans u n j i U
geate de demandeuse.

— Eocore ! dit elle de sa voix musicale 
Mon pauvre Bf rnard , il me faut encore Fi-
gurez-vous , que le premier rideau , en voyé par
Jauret , était trop court. C'est notre faute, nous
avions mal pris sos mesures; 5! a fallu dare-
dare en faire brosser un aulre parucejeune
peintre de Moulins. ... Il est ma foil pa» mal.. ..
ce petit artiste provincial a du talent Mais
cela en fait deux à payer à huit cents
francs Le pourboire aux ouvriers qui ont
fait la pose les arrhes au machiniste engagé
pour la série de soirées Donnez le billet de
mille tout rond , allez, il n 'en restera rien...

Bernard , qui regardait obstinément par la
fenôlre , tourna vers elle un visage contracté
par uno étrange émotion.

Il lui prit le bras, et l'emmenant à son coffra-
fort , l'ouvrit et lui Bt voir un portefeuille
vide.

— Folle, dil-il aveo une colère soudaine. Folle
que vous êlcs Je vous al dit hier , en vous
remettant encore deux milio francs , après dix
mille, après vingt mille , que ja ne pouvais
davantage Voyez vous même que c'est vrai.

Sans s'émouvoir , elle prit entre ses mains le
portefeuille de maroquin roogo, le retourna ,
daos tous los sens, en sondant tous les plis du
bout de ses doigts blancs; elle examina , tourft
tour , ensuite , les tablettes et les tiroirs du cof-
fre-fort; puis , revenant très calmo ft Bernard
qui la regardait faire, les sourcils froncés et
les lèvras serrées.

— Bien vrai , cher, vous n'avez pas d'autre
cachette! 

I! bondit. "

(A suhre-)



iéeiéan» le» principaux centre» vitlcele» ,
' int A leur tête de» homme» d'expérience ,
USn* compétence éprouvée et d'une valeur

„rale indiscutable. Toute* on presque
f° -e, le* maisons  de confiance font partie
A cet awoclatlon» , et toat acheteur qui
"• " dre ssera A elle* pourra ie- déclarer satis-
fit oa eit heureux, d'allleur», de eomtater
ae W fraaile,ir* ,ont en nombre trè*
astreint et qu 'il* «ont géaéralement étran-
er* oa »eu,oment Valaisan» d'adop tion ,

o .-.-.niant iilnil lfl trnnlnrofo hmnltalItÀB . omjien»ant aln«l la trop large hoipitalitô
j Cae. Dernièrement, nn de ce* dernier*

mêm» en l'ingénleute idée d'expédier
8 

mme raisin* du Valai» de* raisin» da
MldH Heureaiement , la mèche a élé trè»

te éventée, et en ce moment , ce trafiquant
VI bas "'88 e,t entre lM malD' d0 ,a
ooli»»- A la ,nUe de oei fï",• 1Btat va
prendre immédiatement toate* le* mesures
LMtalrea pour parer A la aituation et no
asD4oera Pai do 8ÔTir aT<0 la dernière
,i?a«ar.

* »
li talioa hôtelière toucha à ia Sa ; elle

. {(é médiocre, en général , le* arrivée*
jçant étô retardée* par l'Exposition et le*
^psrt» avancé» A caaie de* événement*
politique». L'affluence des étranger* a psut-
• '•o été aussi grando que lc* annét* dor-
s
';ère* , mai* la durée de la saison est restée

lien Inférieure aux précédente*. Le* gare*
it la vallée tont prises d'aasant ; les
touriste» arrivent par caravane» et en-
viassent le» train» ; ca re l i a i  prémataré
ptralt d'autant plu* inso l i te  qae le temp»
reste radieux et le* montsgnoi anni belle*
qi'sox plu* beaux jour *.

• *
Danx industrie» ,' qu 'on croyait sppelée»

i ane vie proipère , «ont en train de diapa
rsllre après nne durée, hélas trop éphé-
mère. Les glasière* établie* depuis qtelqaes
innées eu Valais (ont aujourd'hui A la
merci de* fabrique* de glace artificielle.
Les gr andes  usines  de Paris, Lyon, Zurich
et Oecète ont créé une sorte de monopole
contre lequel il sera très difficile de lutter ;
ma lgré l'incontestable sup ériorité de la
glace naturelle, ici comme ailleurs , le meil-
leur marché l'emporte.

Uae autre industrie , moins importante ,
mai» qui faisait vivre une foule de travail-
leurs, est A son agonie : c'est le commerce
dis écrevisses 1 Ces succulents  crattaoôs,
qui peup laient prodigieusement nos cour»
d'eau et canaux , ont presque totalement
dfsparu. Q îelie épidémie te* a décimé», oa
ne le sait au jus t e ;  d'aucune prétendent
que le» eaux ont été empoisonnée» par de»
maUaiteur». La nouvelle loi »ur la pêche,
en vigueur depaii cette année , portera ,
esp éron»-le, remède A cette dépopulation
d'an nouveau genre. S.

FAITS DIVERS
ÊTRAHOE *

Los bouées d'Andrée. — Depuis 'quel-
que temps , on a découvert plusieurs bouéea
d'Andrée dans la mer d'Islande.

Oa a reçu encore l'autre matin , de Stoc-
kolm , la dépêche suivante :

Le bailli Grandahl , de Finmark , en Norvège ,
mande do Skjervoe à l'Aftonbladet , le 31 août:

< La bouée n» 4 d'Andrée a été trouvée ici et
contient la communication suivante :

i Bouée n» 4. — La première qui ait été jetée
<le 11 juillet 1897, ft dix heures du soir , heure
i moyenne de Greenwich. Notre voyage s'est
« Mea passé jusqu 'Ici. Nous cotuu.es h environ
iS39 môtres . Au début , nous marchions vers
«le-Nord 10 degrés Est.
' < La boussole reste invariable ; puis 45 de-
< grés Est, et la boussole redevient immobile,
• A quatre heures quarante-cinq, des pigeons-
« voyageurs lâchés partent vers l'Ouest. Nous
«nous trouvons an-dessus de banquises trèa
< ravinées. Le temps est magnifique. Le moral
< est excellent.

« AMBRéS, STRINDBERG , FRAENKEL. >
11 est bon de faire remarquer que, quoique

fort intéressantes en elles-ajêaies, cea décou-
vertes n'apprennent rien sur le sort de l'infor-
tuné capitaine do l'A dler et sur celui de sea
deux valeureux compagnons Strindberg ct
Vraenkol.

Eo effet , elles ont été lancées ft la mer avant
IJ bouée no 8, qui le fut le 12 août 1897, et qui
élait fort alarmante ; en effet , le vent était
hible , incertain de direclion , et VAdUr n'avait
dit que très peu de chemin ver* le Nord.

l'ns découverte plus importante a été faite
depuis plus d'un an. Oa a recueilli sur la
Terre-du-Roi , la plus orientale de l'archipel
da Spitzberg, la bouée dont Andrée dovait se
servir pour coiffer lo pôle. Elle y est arrivée
évidemment à la suile d'uu naufrage, ou parce
qu 'étant ft bout de lest les voyageurs aériens
oat jolé ft la mer tous les objets disponibles.

11 est donc probable que le ballon polaire a
péri entre le Spitzberg, la Nouvelle-Zemble et
li Sibérie boréale. Oa sera fixé peut être *urles circonstances de la chute de la bouée po-
l'ire ft la suite d' uno exploration en cours;
quint au sort des trois voyageurs , malheureu-
Riment il ne saurait faire l'objet d'aucun docte,malgré tous les bruits que l'on a colportés.

Uno femme éli'assglée. — Un crime a
été commis pendant la nuit d'avant-nier , dan*la commune de Bocnevaux , en Savoie.

Une femme, surprise de ne pas voir une de
«M voisines dout le mari travaillait ho.-s de la
commune , pénétra dans la maison et découvritdans la chambre à coucher la femme dont elle
««formait , étendue sur son lit ct ne donnant
P'us signe do vio.

I* malheureuse avait élé étranglée ; elle
Partait encore uno grosse corde enrouléeautour du cou et avait la jîm ba gauche atta-
chée. Le plas grand désordre régnait dans laebambre , tous les meubles étalent ouverts etavaient été fouillés. Le mari, prévenu aussitôt ,constata qu'on avait forcé uno fonélre etqu'une somme de 150 francs avait disparu. Lev°i a donc été le mobile de ce crime.

Dans la montagne. — Deux douanier*
Italiens, en tournée d'Inspection dons la haute
valléo du Fontan , ont découvert dans un ravin
le cadavre affreusement mutilé d'un alpiniste.
L'identité du malheureux vient d'être recon-
nue. C'eat un nommé Samuel Llchestorn , âgé
de 38 ans, docteur 6a sciences naturelles de
l'Université de Pragae.

SUISSE
Victime de l'électricité. — Vendredi

soir, à Liestal, un ouvrier msçon travaillait
sur un échafaudage A réparer la façade d'une
fabrique de syphons ; tout ft coup, M tête vint
heurter une conduite électrique ft tension de
530 volts. U perdit l'équilibre, leva le* bra*
pour essayer de se retenir et par malbeur
empoigna avec les mains les deux cibles da
courant électrique. L'Infortuné resta quelque*
secondes suspendu & la double conduite puia
s'affaissa sur la chaussée. Il était mort.

Kcrasé par nn train. — On mande de
Saint-Blalse que, samedi soir, la locomotive du
train 171, qui part de Neuchâtel à 4 h. 15, a
écrasé un employé du Jura-Simplon , nommé
Tschoumy, au moment où 11 s'apprêtait i tra-
verser la voie avec une bicyclette qu 'il devait
charger sur co train. La mort a été instanta-
née. Tschoumy, âgé de 28 ans, était fauteur-
aiguilleur ft Douanne et il remplaçait ft la gare
de Salnt-BIaise un ds ses collègues en congé. 11
était veuf depuis quelques semaines et laisse
deux enfants en bas fige.

FRIBOURG
Election an Grand Conaeil. — Le*

électeur* dn district de la Smgioe avaient
A élire hier un dépaté au Grand Conseil en
remplacement de M. Henri Schaller, décédé.
M. Françji * Spicher , préiident da Tribu
nal , A Tavel , a été élu par 848 suffrages. Il
y a eu ane centaine de voix éparies.

Remise an point. — Oa cous écrit :
< Depuis tantôt deux moi*, le Confédéré

se bat lei flancs pour obtenir das renseigne-
ment! sur cs qu'il appelle la création d'un
Comptoir de la Banque de l'Etat, A Pari*.

Je comprend* que la Banque de 1 Etat
n'a pa* A se soucier de* objurgations da
Confédéré Elle rend se* comptes et four
nit se» explication» aa Grand'Conieil. Il
est visible d'aillear* qae tout Io tam tam de
U feuille radicale n 'a d'autre but que de
nuire an résaltat cherché. O'e.at ainsi
qa 'une certaine presse , chez cous , entend
le patriotisme, et c'ait de cttte manière
auni qu'elle démontre le» avantage» de la
représentation d'une minorité , telle que
celle dont non» sommes s'il gô;, dan» le»
Couseil».

Mes reniefgnemsnti me permettent tou
tefoi* d'atfirmer :

a) Q l'aucun Comptoir de la Banque de
l'Etat n'a été créé A Pari* ;

b) Qae le Conseil de la Bacqae n'a pa*
fait la nomination qai ch -il  JE no *i fort le
Confédéré.

Los mêmes renseignements très courtM-
lement* fournis — bien que , Je le répète,
la Banque n'ait de compte A rendre qu 'au
Qrand Conseil — me permett ent d'ajouter
qae la Banqne de l'Etat a chargé une per-
sonne de recevoir A Pari» les dépôt»
d'espèces qui lni seraient cotfij». Elle n'a
ce faisant , me semble t-il , que rempli an
des buts de l'établissement , expressément
mentionné dans la loi , celui de recevoir
des dépôts. Qie ess dê;ôts proviennent de
Juifs , de protestants , da catholi ques , voiro
même — horreur I — de communauté* reli-
gieuses , la Banque les acceptera d'un air
serein , en payera les intérôti et les rem-
boursera A l'échéance en bonnes espèces
sonnante». L'argant n'a pss d'o leur , n'est ce
pas , ô très aimable Rédacteur dq Confédéré e

Ce journal crie eomme ua psr la et , c- la
va sans dire, d'uue Uc >a aussi dép laisante
qu'il est nécessaire pour qu 'on ce lui ré
ponde par. C'est l'arcien ryt 'àxte d'infor-
mation * de la pretse jacobine , aujourd'hui
démodé. Actuellement , quand un journal
veut avoir des donnée» mr une question on
an fait important , il va les chercher lai
mème ou se lei fait adressor par de* ami».
Au reite, »'il plal; au Confédéré d'ajouter
A ion riche matée archéologi que le* oie*
empaillée» du Capitole , je n 'ai rien i y con-
(relire. Cela fora même trèi bien A côté de
la pendule de 1830, des raliquo» de 1817 et
des breloques des Prère* Trois Point*.

Le môme journal et d'autres de la Saisse
allomaade entament aussi la q u e s t i o n  dea
sciions da Vilhga suisBO , dont le cours
vient de s*bir une grande dépréciation.

Rtmetton * les choses au point. Le bat
poursuivi et les donnée* do protpic '.ai
permettaient A un journal de recommander
cit '.o entreprise et A t u :  Banque de «V
Inlémser. M Bielmann ne nous contredira
pas sir cs point. La Banquo d'Etat n'a pas
hit part ie  du Com té d initiative ci du
groape d'émlnion ; elle a pris des actioar ,
aa va da prospectas , comme toat autre
souscr ip teur .

Cen'estcependant un secret pour personne
— la Liberté l'a même rappelé datis an
article de fond , 11 y a quelque troia moii —
que cette priie d'actions n'ost pas allée toute
seule ; la major.to do la Direction y était
opposée. Nou» devons A cette heureuso cir-
onstance le (ait que la Direction , une fois
1 ontrepriso assurée , ('empressa do Ifqaidcr
la plas grande partie de son stock , plus des
quatre cinqo iômes, dan* d'excellentes con
ditions. Le pays , me semble t i' , doit de ia
reconnaissance A la D rection pour la
perspicacité dont elle a fait preuve. Ce fait
et d'autrea qui pourront être connui en
temps opportun doivent cjjg?ger l'oppo-

sition A se montrer d'ane extrême réserve
«ur cette qae»t!on. » Un député.

Chemin de fer Fribourg-Plan
fayon. — Voici , d'après le ménage da
Conieil fédéral qui préavito en favenr de
l'octroi de la conceofon , l'économie do
projet de ligae Priboarg PlanfsyoD , élsboré
par MM. Sastey et Ritter , iogénleor» :

De la gare do Pribourg A Marly, il n'y
anra qu'une voie , utllliée en commun par
cette ligne et le» chemin» de fer Fribourg-
Ilsitenried et Pribanrg.La Roche-Balle. A
partir de Marly, la ligne en question se
dirige vers le Sad-Bst , pane devact Marly-
le Qrand , contourne la colline A Rosmatta
et , aprè* avoir touthé TinteriD , croise la
route cantonale de Pribourg aa Lac-Noir ,
poar arriver A Chevrllle». De IA , elle »uit la
route Jasqa 'A Planelb.lacroiie encore une
foi» et atteint enfla Planfayon dan* nce *i-
taation qui permettra de la prolongar aisé
ment Ju tqu 'an Lac Noir-La locgaenr totale
du chemin de fer eit de 16 kil 630; mai* ti
la variante de Fribourg A Mar 'y-lo-Grand
par Pérollei , marquée au crayon bleu aar
le plan , eit exécutée, cetto longueur s'élè-
vera d 17 km. 100.

Le» indication» concernant la largeur de
la voie , etc , «ont les menu» que pour la
ligne Fribourg Heitenried.

Le devit ie fonde «ur la »up?otition que ,
de Fribonrg au km. 5,3, la ligae emprun-
tera le corpa de vole du chemin de fer A
concéder Fribourg La Roche-Balle: il ac-
cuse le» chiUrc * aaivants:
1. Organisation et adminis-

tration Fr. C8,0OC
2. Intérêt * da capital de

eon«tructlon > 72 ,000
3. E x p r o p r i a t i o n » . . . .  » 160,520
4 Construction da chemin

defer ' . . > 1,867,081
5. Matériel roulant . . .  » 214,500
6 Mobilier et ustensile». . > 18.50C
7. Imprévu » 121.396

Total Pr. Z.552,000
Avec le tracé par Pôrolle» , le total serait

de 2.664,000 fr. .

l"-\chcu ",( . nouvelle. — On vient de
découvr i r  pour la première foi* le phyllo-
xéra dan» le célèbre vignoble de -Faverges,
A Chexbres , appartenant A l'Etat de Fri-
bourg.

Ii y aurait 45 ceps contaminés.

Service postal. — Oa nous écrit :
Lea récriminations deviennent de jour en

jour plus vives au sujet du ser?ice postal dans
lo quartier du Bourg. L'ex-bur.au principal ,
devenu succursale , ne donne pas satisfaction ft
la population de cotre quartier , où siègent
les grandes administrations et le commerce
principal de la ville. Les anciens services
auraient dit être maintenus.

Mercredi dernier , un négociant do notre
viffe se rendant à Estavayer par le train de
9 h. 53 avait oublié un pli important ft la
maison. IL écrit une lettre ft l'hôtel Terminas ,
la dépose avant le départ du train ft la boite
do la gare de Fribourg. Cette lcttro est parve-
nue ft destination . au quartier du ii .ur ,;, le
lendemain ft 10 b. I Le pli réclamé est arrivé ft
Estavayer 24 heures après le départ du négo-
ciant. Une lettre de Paris ou de Berlin aurait
mis moins de temps ft faire le trajet.

Hier , dimanche , le courrier du matin n'était
p-..r encore distribué ft 11 heures.

Vn habitant du Houro.

BIBLIOGRAPHIE
Nous avons été des premiers à annoncer

l'apparition d'une grande revue catholique
illustrée , publiée en fr-inçiis , dans la Ville
Eternelle , sous le nom de Cosmos calholicus ,
deux mots qui expriment au fond la même
idée et mettent en relit f le caractère d'univer-
salité de l'Eglise romaine. On pouvait craindre
que celte revuo , rédigée ft l'étranger, ne donnât
qu'un bien pâle rellet des beautés do la langue
de Bossuet; mais à. co point do vue littéraire, ft
nos yeux très important , elle a dépassé les pré-
visions des plus optimistes. C'est du bel et bon
stylo , sans rechercho de néologisme ni d'areba-
ïimo , constamment correct , élégant et naturel.

Pour lo fond , le COSMOS cathulicus mérite
également les suffrages des plus difficiles. Sa
plus récente livraison (de la première quin-
zaine d'août) s'ouvre par un magistral article
du comte Edouard Soderini sur le régicide
de Monza. Vient ensuite un très intéressant
compte-rendu du ll« Congrès international
d'archéologie chrétienne , tenu ft Home du 17 au
23 avril. Les délibérations de cette savante
assemblée n'avaient pas été assez remarquées
au milieu d'autres faits, tels que l'ouverture
ds l'Exposition naliunale. qui alors attiraient
l'attention dss massis . Et cependant , il y a
bien des choses importantes dans les mémoires
discutés dans co Congrès d'archéologie chré-
tienne.

Nous y relèverons la place très honorable
qu 'y a occupée l'Université de Fribourg, grâce à
Mgr Kirsch , qui a présidé d'une manière dis-
dinguée la première section : Antiquités chré-
tiennes primitives cl- Arls connexes, et qui en
outre a pris part aux délibérations de la
seconde section : Antiquités chrétiennes de
l'Occident au Moyen Age , ét de la septièmo sec-
tion : Archéolog ie didactique et prati que.

Le Cosmos calholicus contient encore , dans
sa première livialson d'août , une belle étude
sur Mgr Louis Duchesne ,l'éminent direetcurde
l'Ecole française de Kome ; uno monographie
de Caltanisctta , en Sicile : les impressions d'un
voyage à Scutari d'Albanie, et enfln une rela-
tion des pèlerinages de l'Annéo sainte duns la
Villc des Papes.

Tous ces articles sont accompagnés de cli-
chés nombreux et très soignés qui rehaussent et
éclairent Je teite , et donnent A la revue un
attrait exceptionnel. Notons ft ce propos com-
bien il serait désirable de voir représenter ,
dans le pèlerinage suisse, les plua beaux costu-
mes de nos cantons, comme on a pu voir, dans
d'autres pèlerinages , des .costumes fort orig i-
naux et d'uue vraie valeur esthétique.

DERNIER COURRIER
Le* Cubain* craignent que le général

W mi , g o u v e r n e u r  de 1 ile, ne tente i' rt-
*srvir i se» voe» la convention constituante
dont l'élection eit proche, ce qui ferait des
Etat» Uni* lea irzsrain* effectif» de Cuba;
i'* redoutent , en outre, »'il n'y réunit
ptint , qae cette convention ne loit duioate
et l'occupation militaire prolongée. Dans
ee dernier ea» ee «erait fa révolution.

On eit convafnea que la grande majorité
da penple américain veat l'indépeadanee
de l'ile. C'eit pour eette raison , dit on, que
le préiident Mac Kinley tait convoquer la
Const i t uan te  cubaine poar la veille mème
de l'élection présidentielle aox Etats Uni» ,
de telle torte que les complication» qni
pourraient inrgir et mettre en danger l'in-
dépendance cubaine ne pninent irflaeneer
lassârsgs américain et compromettre le*
chances de réélection dn préiident loitant.

Le duc d'Orléans a adressé au Soleil une
lettre où 11 ie prononce poar la décentrait
sation administrative de la France.

C'est A tort qn'on a préiendu que 'a renie
de 300,000 fr . servie par le gouvernement
serbe à i'tx-roi Milan lui sera enlevée. Cetle
rente, qui est da 360,000 fr. ct non dc
300 000, lui a été allouée par un vote de la
Skoopchtiaa «t ne pont lui être retirée que
par un voto do cetle assemblés ; il n'est pai
question d'en priver Miiao.

Presque chaqae Jour ramène de* réinté-
grations d'olflciers et do fotetionraires ,
qui avaient été écartés aom le ministère
Vladan Georgieviteh pour plaire au roi Mi
lan. Aujourd'hui , on annonce que l'ancien
mlnistro de la guerre co'oael Joan Petro-
vitch est nommé générai et commandant
de la division de la Schosmadia. Le général
3jva Qrouiteh , ancien premier miniitro tt
représentant da la S<_«b:e A Saint-Péters-
bourg, aujourd'hsi chef reconnu dn parti
radiaa!, qai avait été rappelé de son poste
et dégradé , est réintégré dans sen grade
de géuéral et va reprendre également son
poste i Saint Pé'.easbcu'g.

L empereur Fratçai» Joseph a reçi en
audience le ch-.f do c:binet M. de Ka-rber,
qui. cn présence do l'impossibilité d'assarer
un f>nctioai;enieat régulier da Parlement
A cause de l'obstruction tchè que , propose
au monarque la diisolution et l'appel aix
é-tctccri. Rien n'est encore connu des in-
tention* de l'empereur ; ma/* il para.t
certain que, s'il ne consent pss A la disio-
lullon , ce sera lo ministère qui donnera si
démission.

F.. . vue de cttte éventualité on parle déjà
du marqtiii de B'cquthem commi toa suc-
cesseur ; on nomme ausii le baron Qactsch ,
le comte Setce horn tt erfia lo pricca
Alfred de Liechtenstein. Frère du prince
Aloys; le chef de * antisémite» , le prince
Alfred, aurait l'iiilaenee Eôteisaire pour
g'gaer A la majorité de droite les 25 A 30
antisémites et pour f-ire passer A la Ch3m
bre un nouveau règlement qui rendrait im-
possible toate osiècj d'obstruction.

Le New- York Herald dit qu 'une lorgao
occupation de Pckin na servirait que les
intérôts des chercheur» de concession» , dea
banquiers et des missionnaires , mais non
cenx du peuplo américain qui accueillera
favorab' ement toato issue A cette to 'ulion
si comp li quée.

P.'uiieuri a . ir .  2 journaux américains se
prononcent ca f.-.veur de la proposition du
g>nvorrement ru»so concernait lo trans
port i Toa-Tsin dos légations étraegères
en Cbice , tous l'escorte des détachements
du corps expéditionnaire , et croient que
cette proposition sora acceptée , au moins
coaditioncellement , par le gonvernement
des Etat4 Unis.

A Sunt-Po.er ibjnrg,  les jo-jrnaux ap-
puyant le gocTirL-cmeit déclarent l'éva
cuation do l'ék n par les troupes alliée*
commo iEdisjeaajble pour amener l'ouver-
ture des négociations avec le gouverne-
ment chinois , rôfab'.i dans sa capital e.

11 ne fait pa* de doule , té'égraphie t onde
Yi kohama , que le J-poo se ratgara A l'avis
de la Russie et des Elats Usis , le gjaverne
mont du m.kado étant , avant tout , très
inquiet des énormes préparatifs militaire»
faits par l'Allemagne.

La France est favorable an principe de
lôvacuation.

Ba Allemagne , froidear ôvidenle. A
Vu iics également Les journaux sont pres-
que unanimes A déclarer que l'Autriche-
Hongrie et la Tri p le Alliance ne sauraient
adhérer A la proposition mise. Lo point de
vue acqael se p lace la Chancellerie de
l'Emp ire est qu 'il est prématuré de parler,
on ce moment , de négociation» da paix, et
qu'évacuer P'k 'n, à l'henre actuel!<-, éq»l
vauirait  à une abdication de» puissance».

DERRIERES DEPECHES
La guerre en Chine

.Londres, 3 septembre.
Oa télégraphié de Chaughal au Times

que lo ministre de Chioe , à Ilarliu , a té
graphie à Li-UuDg-Ch3Dg que l'Allema-
gne est disposée a agir de concert avec
la Ru3:-ie (?)•

.Louârea, 3 septembre.
Oa télégraphie de Changh»! au Daily

Ea-press que le prince Putsing, flls du
fameux Tuan , sera proclamé empereur
aous la protection de la Russie.

.Shanghai , 2 septembre.
La récolte du riz à _N _n._ -.in a complète-

ment manqué. '.

Londres, 3 septembre.
Les journaux disent que lord Roberta

a proclamé samedi l'annexion du Trans-
vaal.

Cept town , 3 septembre.
Le colonel Plummer a eu un petit en-

gigement près do Pinaar River et a cap-
turé 26 Boers.

Les cavaliers du général Brabant ont
réussi à délivrer 35 Anglais prisonniers.

Londrci , 3 septembre.
On télégraphie de Lourenço-llarquès

à la Daily Mail que les Boers se retran-
chent à Spitzkop.

On mande de Capetown au môme jour-
nal , le 2, que le général Dswet a fait uno
apparition prô3 de Wynbourg-Road, à
62 milles do Bloemfontein.

De Lourenço-Marquôï au Daily Tele-
graph, le 2 : Lard Roberts avance rapide-
ment vers Godwan-River.

Dï  Lourenço-Marquès au Times : i500
B>ers so dirigent en touto hâte vers
Koomatipoort , à la rencontre d'une co-
lonne anglaise venant de Zwjziland.

L_ondreu, 2 septembre.
L9 Times apprend de Lima que le

Congrès a censuré le miuistre des affaires
étrangères du Pérou. Le cabinet a dû ,
en conséquence, donner ea démission et
i'autre est déjà formé.

Parts, 3 septembre.
Le Malin publie une dépôch8 que lui a

adressée M. B anchtt , envoyée par lui
pour exp lorer Adrar (Sénégal) et que le3
Maures avaient fjit prisonnier. Blanchet
annocce que ses compagnons et lui ont
été délivrés tt qu 'ils partant pour Sûnt-
Loui*.

Xen-Yort, 3 septembre.
Dans lo tamponnement qui a eu lieu à

Haifield S'ation, il y a eu 15 personnes
tuées et une quarantaine blesséss.

Einsiedeln, 3 septembre.
Un convoi do 1400 pèlerins badois est

arrivé ici dimanche api ôs-midi. Oa attend
un pèlerinage de langue française.

Mgr Horosteio, archerêzue da Buca-
rest , ett en séjour au monastère depuis
un certain tomp*.

Coire, 3 septembre.
Dimanche s'est ouvert , â Thusis , l'as-

semblée annuelle des naturalistes suisses .
La ville ost trôs bien décorée. Le L'
Loreoz a salué les partici pants , parmi
lesquels de nombreuses dames. Le eoir ,
les ruines du château de Djmlegch ont
été superbement illuminée?.

BULLETÂK MÉTÉOEOLOOIQUK
Obteri'atolrs da l'Ecole da Ptrollet, pri * frlbourj

Altitude f; ¦¦'--
X L .-KOKi-1-tLV

A ût I 28129l30|ïl|l«r| 21 3 I Soplem.

THSRUO-MfeTRg C

Août I 281 29| 30| 311 1«| 21 SISoptem

725,0 §- ~|
720,0 Ë- =-=
715,0 §r >=

7 h. B. 1 131 131 71 71 181 1*1 141 7 h. M
lh. s. 18 17 16 lfi 19 21 15 I b. *
7 h. s. 15 (9 15 15) 17 13 7 h *

THBRMOMETRg M AX IM! KT HIK1M*

Maximum] 181 17; 171 I8| 201 2i| lUailia»»
Minimum U ->\ 5 5 16 13| i \ !>i - ._ ¦.:.-.

HUU1D1TB

7 h. m. 100 98 100 ÏCû (00 98 IOO 7 h. m.
1 h. *. 75 Ti 75 Gli 70 G5 II! I li. s.
7 h. s. SO 74 Gl GO 05 70 7 li. s.

Pour la Rédaction : J.-M. Socssas*.
¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦ __¦¦ >¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦

f
Madame Ivéoc.ore Sudan. à Fribourg,

Madame Marie Sureau , en Vendée , Mon-
sieur et Madame Ar lhur  Oallpy, à Pribourg,
Monsieur Pi;rre Sudan , é Boité, 1rs famil-
les Clisrr.ère, ont la douleur de (.-.ire p3rt
de la perte sensible qu'ils vior-cent d'éprou-
ver en suile du décôs Uo leur iœar , tante et
belle tœur

Madame Marie CHARRIERE
NÉE NISSILLE

survenu i Bcllo , samedi , 1" septembre , à
l'âge do 61 ans.

Les funérailles ont ca lieu lundi , 3 sep-
tembre , tx 9 beuret du matin.

R- I. I».

OXGA.RJES

PERREARD
Saial-Felix Vem-Fhra-RKi-GrasJa



m VINS m
Les personnes désireuses de se

procurer , pour la bèulchou , ua
bon vin vaudois garanti pur et
naturel, dans les prix do CO à
SO cent, le litre, par quantité
d'au moins 10 litres , voudront
bien s'adresser en toute coclianco
au Café Caatclla, à Frl-
boura. i. ' . '.V- ' 2161

JAMBON
fumé , très bonne qualité et à
prix très convenable, livrable
par pièces , chtz
2160-1214 G. GROSSI,

axr.tir.ier k Thusy,
Pont-la-Ville.

Les soussignés demandent un

apprenti-meunier
Entrée iinmédiale.

2162-1215 Bapst fr-èreN ,
Moulin de La Sallaz.

JL. LiOUBR
PLUSIEURS LOGEMENTS
de 2 et 3 chambres.

S'adresser ix M. HOGG , ai
Café Ucsart'iiard. 1403

A VENDRE
maisons de rapport
On ex!;;!' pon an comp-

tant.
S'adrcBtier à C. W1K-

KLER-KCMIUKR , archi-
tecte-entrepreneur, Avc-
nac de la Tour-Uenrl, Fri-
bonrg. U1160F 826

Marché aux semences, à Guin
Ln Société économi que d'utilité publiqno du district do la Sing ine

organise un marché aux semonces, du H an 1 !ï Heptcmbrc pro-
chain , dans l'ancien Ballot dc Gare, & Gain. On peut y
exposer des graines de toutes sortes de céréales , semences de piaules
grimpantes, do plantes grasses, piailles légumineuses , qui seront
reçues au looal susindiqué jeudi O septembre, sous dè3igcation
de la quantité à vendre et des prix.

En ce qui concerne les céréale" , on exige une livraison d'au moins
1 Va hl.

La Sociélé décernera des prix pour les belles graines.
L6S acheteurs el vende UJS de graines sont cordialement invilés i

sliinenter et à visiter co marché aux semences. 2157-1210
Guin , lo 30 août 1900. Le Comité.

VENTE D'AUBERGE
L'office des faillites du Lac, à Morat . exposera en misos publiques ,

pour la seconde fois , le mercredi lîî Neptembro 1ÔOO,
a 2 heures après midi, i l'auberge dcM ttalnn, à Montilier,
lo dit établissement , comprenant vastes salles à boire et h manger ,
telle salle de danse , nombreuses chambres à loger, pouvant, au
hesoin , être transformées eu appartements , cour ombiagée, écurie,
remise , boulangerie , eic.

Situation agréable , au bord du lac de Morat ct à 5 minutes dc la
ville. Condi'iors favorables. Adjudication à tous prix.

Pour lc> conditions, s'adresser à l'office des faillitfs , à Morat , et
pour visiter, au dit c-tabiisssment.

Morat , lo S0 août 1900. H3550F 2163
Lo préposé aux faillites : P. BIICOLKT, subst.

En vente dans les librairies, papeteries ct bureaux
40 cent . de posto 40 cant

L'Almanach romand poar 19011
Plus de 1U> pages do texle . — Plus de E.0 grav.

_ Aux revendeurs réduction par douzaine .
Sol demande spéciale, cet almanach sera livré
également à condition. Spécimen à disposition.

Envoi franco . 2146
Imprimerie Stœmp fli & C", à Berne,

éditeur de V " Almanach romand .,

Caisse hypothécaire
DU CANTON DE FRIBOURGr

Les porteurs de côiules 3 J^ % qui ont consenti la
conversion au 4 % toat  informés qu8 les nouveaux litres
sont prêts et pêiTdQl être retiras dôs a jour , contre
échange du résipissê provisoire , au môaie local , rez de-
ebausséo du hûiiment do la Caisse.

Fribourg, !e 31 août 1900. H3228F 2141-1203
Le directeur : L. MULLER.

~ 
^^H^TIRI18 PREMIER

H A ' •' '' yi^yreMgSfï Le PLUS SAIN
CHOCO LATS ^Ŝ ^SP^Œ

LAIT Sr 1- :. --- -.-̂ -r-^--""fo u,R- csgo^gfc

CHANGEMENT DE DOMICILE
L'avocat CHASSOT, à Fribonrg, aviso le public qu 'il a

ransfèré son bureau 8057-115!

'? maison NEUHAUS, négociant, 24/ rue de Lausanne

JçJjP Krebs - Gygax
Wf Schaffhouse

A chaque instant surgissent do
couveaui

.Appareils dc reproduction
Sous autan t  do noms divers,

aussi •-• ¦.:.:: u i.s que possible , ils
promettent tous SH90

de véritables miracles
Gomme un météore apparaît la

Nouvelle invention,
pour dlsparsltro tout aussi

promptement .
Seul le véritable hecto-

Crnplio est devenu et restera
encore de longues années lo
meilleur ot lo plus simple des
appareils de reproduction. Pros-
pect, gratis ot feo sur demando
à Krebs-Gygax, SchaffU.

Bouchon d'Estaïayer
US 9, 10 ET 11 SEPTEMBRE

Bateaux ii vapeur avoecouv
ses spéciales la dimanche , do
-N'ouoiià'el-Estavayer, par les
deux rives. 2167

- Carroasels
Grand théâtre cinémaloqrapha

COMMERCE DE VIN
DU

CERCLE DE L'UNION
6, Grand'Rue, Fribourg

Vins blancs et rougos do pre
micro qualité , ix prix très mo
dérés. USiÙiv' 2158-1211

S'adresser au concierge.

0,i demande une cuisinière

cordon-bleu
S'adresser 4 M" Ed. IIogK,

Café «les Charniettoi, près
Pérollca. 2140

ponr bureau ot inagaNin
b'oo Importante maisoa de

tissu», do Fribourg, cherche un
apprenti possédant bien ks deux
langues ot muni do bons certill
cats do l'écolo secondaire.

Adresser les offres avee co-
pies das certificats sous chiffres
1X3209F à l'agence de publicité
Haaienstein et Voiler, Fribourg.

A LOUER
pour de cui te
un magas in avec logement
dans lo haut  de la ville.

Prix : 450 francs.
A la mémo adresse :

A. LOUER
pour le 25 janvier 11)01
un grand atelier

ae serrurerie
situé rue du Progrès. Beaure-
gard. 1I3I62F2I14

S'adressor ù Ail. llongard,
HeanrcirKfd.

Z.e monastère
de la Fille-Dieu

(SOUS ROMONT)
peut livrer dés co jour du

VACHERIN
à poinl , pour la fondue , première
qualiié. H3146F 2003

rue fie Lausanne, SH
et 30, plusieurs beaux lo*
gements  de 4 , 5 et 7 pièces ,
avec tout  le confort moderne;
rue des Alpes, même
maison , 3 magasins nouf' .

S'ad-eser à AI. H. Ch.
Hartmann, notaire, ou d
M. l\ JBroilIct , archi-
tecte

 ̂
2000

REPRÉSENTANT

lithograpliie et papeterie
Uno imporlante maison Jo la

Suisse allemande chercho un re-
préiontant aclif el sérieux , pour
les cantons du Valais, Vaud et
Fribourg. 2161

Offres tous chiffres E4240Q, à
Haasenstein et Vogler. Bàle,

A LOUER
A Beauregard , plusieurs loge-
ments de 4 chambros, cuisine et
dépendances. Entrée à volonté.
S'adressor 4' Alfred Blanc,
avocat , à Fribonrg.

A la même adresse,

A. VENDRE
maisons ouvrières , grange nvec
écurie, terrain à bâtir, de dimen-
sions au gré des amateurs. Le
tout situé & la station terminus
du tram, à Boauregard. 65

HERKIES de àerghoîz Guéb-"«««XUMwillor (Alaace) in-
dique gratuitement le meilleur
trallomxnt «ton hfrnios 1198

au Gatultacli, de beaux
logements de 5 pièces , cuisine et
dépendances , chauffage central ,
chambre de bains, véranda , buan-
derie et jardin ; le tout bien situé
au soleil. Entrée à volonté.

S'adresser à C. Wiiiklcr*-
Itummcr, architecte-entre-
preneur , Avenue de la Tour-Henri ,
Fvihovtra. 827

Timbres caoutchouc
et méial en tous genres .— ISap-
tlste GOTTRAU, 72, Neuve-
vill e, .Frihnurs:. 7£4

Mises publiques
Mardi 4 septembre , à 2 houres

de l'après midi , l'office des failli-
tes de la Sarine exposera en
vonto, à tre» bas prix, à la
Brasserie de l'Epée, Plancha su-
périeure, à Fribourg, environ
1000 litres de vins rouges et
blancs; S50 litres do cidre; li-
queurs diverses- 2150 1201
Occasion favorable , vu la bénichon

ON DEMANDE
one bonne femme de enambre

S'adresser à Mme .Loul» dc
Rroniy, Grand'Rue, 31, & l'Vi-
bourR. H3150F 2103-1178

Deux trains de plaisir
LAUSANNE-PARIS

BT RETOUR
Huit jours à Paris

PREMIER TUAIS
Laasauuo i départ le sa-

ni'di S septembre , à 10 h. soir.
-Parla » départ le dimanche

IO septembre, a midi 35.
DEUXIÈME TKAIN

Lausanne i départie mardi
18 septembre , ix 10 h- soir.

Paris « déptrt  la mercredi
86 septembre, a midi 35.

four l'horalro , prix et condi-
tions , consulter les affiches et
prospectus. Vente des billeta
dans toutes les gares Jura-Sim-
plon. H101Û9L 2128

01 Mili
une jeune f i l le  de la campagne ,
libéré» des école?, pour s'ulder
aux travaux d'un polit ménago.

S'adresser ruo do la l*ré-
feoturc, Itfo 2 fi). 2137

A l'occasion des bénichonsmmm
Provenant direcle__ie.it de la propriété

GARANTIS NA TURELS
40 «at. le litre

Tlabais par quaalilé
La vente au détail se fait par 1 lilre

PAUL GARNIER
FRIBOURG

264, rue do Romont , 264 (ruelle)

Mises de mobiliers
On exposera cn mises publi-

ques , mercredi G eooraut,
dès ies 'J heures do malin el
2 heures au soir, dans l'apparte-
ment do M. Schaller , iue des
Bouchers, Ko 73, une quanlité
de menblos tels que mobilier de
ealon , plusieurs lits , chaises
longue^ , armoire noyer tt au-
tres , plusieurs commodes , ca-
napé , toilotto , tablo rondo el
autre lablo A ouvrage, glace , un
alambic à distiller , etc., lo tout
taxé à très bas prix. :.'l  l i

OCCASION
A céder, pour la valeur du

maléricl et des marchandises,
400O francs,
Industrie sans concurrence en Snisse

Beau*, bénéûies. On mettrai!
au conrant.

S'adresser à l'agence de publi-
cité Eaasenstein et Vogler , Fri-
bourg, sous HÔ232F. 2U8

Jeune homme de bonne con
duite chercho place pour le
15 septembre comme

cocher
dans uno famille catholique; ti
on le désire il ferait auss.1 U
service do valet de ebambre.
Certificats à disposition.

S'adresser à J .  Girandln,
chez Sophio Chevalier, i Moû-
tier, Jura bernois. 2150

On cherche na
C O C H U U

connaissant les travaux de mal
son et de jardin. Place Btable
Offres avec prétentions de sa-
laires et copie des cerlificats
tous U3-102L.Z i l'agenco de pu
blicilé Haasenstein et Vogler
!.._ '

¦.'!• _ f .  2149

mm HT
Repiésentation de la maison

r.oih et O, à Baie. Grande
variété * dos prix modérés.

Albums A dlspoaltlon.
1973 Léon Philipona.

BONS TABACS A FUMER
Prima , coupé fin , IQÏg., 3.65 4.15
Tab.infeuil. ,' inl0k g., 6.90-7.80
Tab.iium. surf. 10kg , 9.80-11.'.0
Bouts de clg. vér. 10kg. 10.80
Pin» et 100 cigares gratis.
Winlccr, magasins, Boswyl

On demande une

jeune fille
pour soigner des enfants et
aider au ménage.

S'adresser 4 Mm" CJoujjIer-
Blelmann, rue do Romont
(Café Romand), 8« étage. 2143

AYCZ-YOUS encore d. cigares?
Winiger,dép. detab. liimijl

Garantie : on reprend
200 Vovey courts Fr. 1.85
200 Rio grande, p. de 10 > 2.4S
2CO lîresllienicn » 2.6c
200 Flora Brésil » S.IC
200 Sch«Dk Kneipp > S.IC
200 Rose des Al pes » 3.4E
200 Korst-rland > 8.60
125 Brl ago, vérit . > 8.10
100 Al in , ] . .  pot. mais Una > 1.80
100 rrésldeut 5a » 2.80
100 Havanna, coniff. » 2.45
100 Herzog surlin , 7* t 2.93
10O Sumatra, 10» » 4.8C
10 belles caries de vuo gratis-

Vis-i-vis de la gare de Fri-
bourg. Payements mensuels de-
puis 25 ft» . 1070-607
\u comptant IO H d'escompte

A LOUER
n n» belle ebambre nu-u-
I . I < ;_ - , située du cOté du soleil.

S'adressor : N " GO » rae des
Alpes. • H3I07P 2076

DH BON EMPLOYE
de préférence un licoucié en droit
trouverait emploi dans un bu-
reau d'avocat.

Knlréo : 15 septembre. 2058
Adresser les offres à l'agence

de publicité haasenstein et Vo-
gler . Pribourg, sous I13085F.

I. Bip Sis
MÉDECIN-DENTISTE
reçoit actuellement à 2037-1138

FRIBOURG
tue ào -SëCUI»CUUVC, 84

r n  faee do I' i-'.\ <"¦ r.h6

A VENDRE
on à louer, dans un village du
district de Payerne, une jolie

maison d'habitation
avec jardin ot verger et quel-
3ues posos de terrain si on lc

êsire .
Conviendrait pour commer-

çant , horloger ou touto autre
industrie.

S'adresser au notaire PI-
DOUX, Payerne. Î031

A loner
AVENUS DE LA GARE, IO

on logement de cinq chambres ,
taiùne, chambre de bains, cham-
bre do lionne, buanderie , elc.

S'adresser pn ditn maison- 2f;9i

V. NOUVEAU
médecin-cMFnréien-ûeEllste

DB RETOUR

G. BROILLET
médecifl -cîiiriir gien -dentiste

X BEPBIS
SES COIÏSULTATIOrVS

SUGA R
PERNOT

Mouvel'iS Gaufrait* vanil)»

Biscuits Pernot , Genève

INSTITUT COMMERCIAL
WïERKUR

IIORW, prÛM I.uccriiB
se recommande spécialement à
qui doit apprendre â fond el
en peu de temps l'allemand ,
l'anglais , l'italien , l'espagnol el
1 _ /. i-i ' -uichcs commerciales. Edu-
cation soignée. Vie de famille.
Nombre limita d'élèves. Prix
modérés. Pour programmes, s'a-
dres. au prof. T. Villa. 1348

A LOUER
de suite, rue duPêro-Girard: 2 ap-
Earlements de plusieurs cham-

rc.*, balcons, terrasse, buande-
rie, etc., ainsi qu'un grand local
pouvant servir comme magasin ,
dépôt ou atelier. Situation excep-
tionnelle. S' adresser  à M. Sa-
voy, voiturier. 1803

vos appareils à acétylène 
^ s' à la g ^

Société suisse des générateurs d'Acétylène w ¦§
h FRIBOURG g |

Economie. — Sécurité. i B =PQ ^Prospectus franco. CCS

Siège social, rae de Morat, 262 | 
^

BEBB Chuto des cheveux» |£§g
Eo répaose à votre honorée, j'ai le ptair.ir de vous annoncer que je tueniièrement guérie dc la c/.u '.: des cheveux, det pélllculepet des ':..-.:'; .•.¦• •'

i U tite- depuis que j'ai suivi volre traitement par correspondait- '
Il n'est donc pas nécessaire de le contiuuer maintenant , car depuis qije me suis soignée leloa vos preicripllous, les cheveux ne torabeiil pij
mais , nu contraire , croissent passablement. Itcnani canlon de Berne
4 février 1898. Alice Lehmann . Vu pour légalisation do la Bigoalii
apposée ci-dessus dc M"0 Alice Lelmann , ca ca lieu. Itenan , 1̂  j  f,vrier 1898. A. Marc hand , notaire. Adresse : « PollcllnUne privé» Kirtl,
traste , 405, siaris..niWii|lwuin i viViUiivrr,aiiT-iii-rr__nitniiffi_BBaBaB>

A L'OCCASION DE LA BÉNICHON
Dimanche, lundi et mardi, 9, 10 el 11 seplembre

GRAND MATCH AUX QUILLE
Avec bonno muHlqoo

A L'ADBERGE D'ESTAYAYER-LE-GIBLOUX
Beaux prix eceposés 2134-1200

Invitation cordiale.; Chaaaot, auberg.

^_ _ _

_„  

__

Institution Te chnique - Commerciale
60'année LANDRIANI 60« année

SOUS LA IIIRKCTIOS PERSONNSIiLB DKS PROPRIÉTAIRES
Prof. Giax. OtfCËSI ot pror. GIna. GRA.SSI

Cours élémentaires , préparatoires et lochniques-commer-
CIKUX . Ecole spéciale dc commeroe, théoriquo pratique. Cours
de préparation pour les postulants aux emplois de la POJIS
fédérale. Enseignement théorique pratique des langues Ua- H
tienne, allemande , anglaise , de la sténographie et dac'.olo- \
graphie. Système de famillo. Placement des é!èvc3 dans d<s
maisons de commerce italiennes et étrangères. Cours da
répétition etde p épuration pendant les vacances. Réouverture
do l'année scolaire en octobro. Pour programmes , renseigne-
ments et références prière de s'adresser a. la

2084 DIRBCTIOX.
mSamSmËSîimBSSSi&amSSS&

Changement de domicile
GOBET Kl le, marchand de vins, L'rlbonrg, prévient si

honorable clientèle qu 'il a transféré son domicile au

" Café du Nord „ Rue de l'Hô pital
et qu'il dessert le dit établissement; il coutinue toujonr.-i lo détail
sa cave rue de Rom>nt ,où on y trouvera , à l'occasion de la ti'oichoi
un choix do vins à des prix très modérés. H31Û7F 2132-1193

Gobot-Bugnon.

n m 1 m anœ
(M ONTREUX FRIBOURGEOIS)

SO minutes de la gare. t heure de la gare d'Estavayer
Téléphone

Station cIlmn(£rlqao (ait. 570 m.) Construction «cuve

Salles * manger spacieuses, salon de lecture, billard , café , grands
véranda, jou de quilles , salles particulières, chambres très confor-
tables, avec balcons.

Position ravissante, à l'abri des vents du Nord. — Panorama
splendide du lac de Nouchâtol et du Jura (vue ayant une analogis
frappante avec San Remo, Italie). — Centro d'excursions variées. -
Voisinage dos forêts.

Hydrothérapie moderne. Bains froids et chauds, douches ,
bains do vapeur , simples et médicamentaux.

Cures de lait, potit lait , raisins; les chasseurs trouveront]quan-
tité de gibior .

Sonrcc ilVnu minérale, alcaline, forrnginense, riche
en bicarbonate de magnésie.

Prix de la pension : depnis 4 Ir. k 5 fr. par jonr, 'vin compris,
ainsi que le service.

Docteur Thurler, médecin de l'établissement.
H3176F 2124 CU» de "Vcvcy, directeur.

HENNSEZ-LES-BAiNS
(Canton de Vaud)

Station climitèrlqne ot balnéaire, eau souveraine contre les ihu-
matlsmos et maladies d'estomac. Grandes forôts avec nombreuse
promenades. Séjour tranquille et des plus agréables. Prix 1res
modérés, réduits en juin et septembre. Arrangements pour familles.
Médecin à l'hôtel. . 1379

Etablissement de baias I. louer
A loner, ponr lo 28 février 1901, les balnn <!o

Bonn, avec leura sources ferrugineuses et sulfureuse!", d'ancienne
renommée; cn belle situation, v\ir la rive droite de la. Satine ,
& 20 minutes do la station de chemin de fer de Guin (canton de
Fribourg). L'établissement comprend une maison, avec droit
d'auberge, un bâtiment d'exploitation , 12 poses de terre, un grana
établissement de bains avec de vastes salles, 36 chambres ,
20 chambres de bains, entouré de belles promenades et forêts.
L'aubergo et l'établissement des bains sont meublés et offrent une
occasion favorable pour un nreneur sérieux. ~ lu;5

S'adresser, pour plus amples renseignements, à la
CAISSE D'ÉPARGNE ET DE PRÊTS,
'.s A GUIN.


